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Relative  au  transport  des  Vivres  & Fourrages 


de  r Armée, 


Donnée  à Paris , le  24  Juin  1792,  l’an  4.®  de  la  Liberté. 

1 i OUÏS,  par  la  grâce  de  Dieu  & par  la  Loi  conftitu- 
tionnelle  de  l’État  / Roi  des  François:  A tous 
& à venir;  Salut.  L’AfTemblée  Nationale  a décrété, 
& Nous  voulons  & ordonnons  ce  qui  fuit  : 

D É C R F.  T DF  d A S S F.  M B L É E NATIONALE , 

du  18  Juin  iypz,  Fan  quatrième  de  la  Liberté. 

L'Assemblée  Nationale  confidérant  eue  les 
tranfports  des  vivres  & fourrages  des  armées  ne  peuvent, 
fans  nuire  à l’aélivité  du  fervice,  éprouver  le  moindre  retard  ; 
que  quelques  citoyens,  que  la  loi  du  29  avril  dernier  oblige 
à ces  tranfports , refufent  de  fe  prêter  aux  réquifitions  des 
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adminidrations  , fous  le  prétexte  que  la  loi  du  29  avril  ne 
fait  mention  que  des  réquifitions  à faire  par  les  commit 
faites  - ordonnateurs  des  vivres  , décrète  qu’il  y a urgence. 

L/Àffemblée  Nationale,  après  avoir  décrété  l’urgence, 
& en  interprétant  la  loi  du  29  avril  dernier , décrète  que 
les  adm migrations  de  diflrièt,  ou  des  commiffiaires  nommés 
tpar  ces  adminiftrations  , font  autorifés  à faire  toutes  les 
réquifitions  néceffiaires  pour  le  tranfport  des  vivres  & fourrages 
des  armées , dans  tous  les  cas  où  les  commiflaires-ordon- 
nateurs  des  vivres  ne  pourraient  fe  tranfporter  fur  les  lieux 
pour  faire  eux -mêmes  ces  réquifitions. 

Mandons  & ordonnons  à tous  les  Corps  adminiflratifs 
& Tribunaux,  que  les  prcfenrcs  ils  fàilent  configner  dans 
leurs  regiftres , lire  , publier  & afficher  dans  leurs  dépar- 
te mens  & reffiorts  refpeétiis , & exécuter  comme  loi  du 
Royaume.  En  foi  de  quoi  Nous  avons  figné  ces  préfentes , 
auxquelles  Nous  avons  faitappofer  le  fceaude  l’État.  A Paris, 
le  vingt-quatrième  jour  du  mois  de  juin  mil  fept  cent  quatre- 
vingt-douze  , l’an  quatrième  de  la  liberté , & le  dix-neuvième  de 
notre  règne.  Signé  LOUIS.  Et  plus  bas , Duranthon. 
Et  fcellées  du  fceau  de  l’Etat. 


Certifié  conforme  à F original. 


A PARIS,  DE  L’IMPRIMERIE  ROYALE.  1752. 


